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L’Extrême Orient russe est une minuscule 
partie (160’000 km2) de l’immense Russie, 
située entre la mer du Japon à l’est, la Chine 
à l’ouest et la Corée du nord au sud.

La capitale administrative Vladivostok qui 
comprend 600’000 habitants est une ville 
bien connue pour être la destination finale du 
Transsibérien.

Cette contrée lointaine représente actuel-
lement la seule zone refuge pour le tigre 
de Sibérie au nombre d’environ 400 indivi-
dus, principalement localisés dans plusieurs 
grandes réserves.

Ce voyage avait pour but l’observation des 
oiseaux, du tigre (seules des empreintes de 3 
individus différents ont été vues), des autres 
animaux et de la riche flore assez comparable 
à celle de l’ouest Européen.

En haut: Calypso boréale, bas gauche: une forêt de feuillus et de résineux, l’habitat du tigre de Sibérie, bas 
droite: un Grand-Duc pêcheur Kétoupa de Blakiston, photos par Denis Jordan
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Baisse de la reproduction chez le grand tétras et le tétras lyre 

Les effectifs de grand tétras et de tétras lyre sont en recul 
dans toute l’Europe, sans que l’on en connaisse précisé-
ment les raisons. Dans une méta-analyse, on a étudié le 
succès de reproduction de grand tétras et de tétras lyre 
sur des séries temporelles retenues entre 1930 et 2012 
en Scandinavie. On a comparé les résultats avec ceux de 
travaux menés sur le continent européen et dans les îles 
Britanniques. On a constaté que le succès de reproduction 
des deux espèces a de manière générale régressé ces der-
nières années et qu’il s’est aujourd’hui stabilisé à un ni-
veau bas dans la plupart des régions. En Scandinavie par 
exemple, le succès de reproduction du grand tétras s’est 
pratiquement divisé par quatre, la part de femelles pon-
deuses étant en baisse, tout comme le nombre de poussins 
par femelle. Chez le tétras lyre, le succès de reproduction 
a reculé de plus de moitié. Même une probabilité de survie 
des adultes constante ou plus élevée ne peut compenser le 
taux de reproduction bas actuel. On s’attend ainsi à ce que 
le recul des populations de grand tétras et de tétras lyre se 
poursuive dans les régions étudiées. Les raisons mises en 
avant pour expliquer ce déclin sont l’utilisation intensive 
du territoire, la densité de prédateurs en augmentation et 
le changement climatique. Une exploitation forestière in-
tensive avec des coupes rases augmente par exemple la pro-
babilité que les nids soient découverts par des prédateurs. 
La prédation engendre des pertes importantes d’œufs et de 
poussins chez les deux espèces, mais l’on en sait encore peu 
sur les mécanismes temporels et spatiaux de prédation. Les 
auteurs recommandent donc de poursuivre les recherches 
sur cette baisse du succès de reproduction.

http://booksandjournals.brillonline.com/content/journals/
10.1163/15707563-00002514
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Le Ecologie urbaine – jusqu’à 50 chats par hectare 

Les chats errants ont une grande influence sur l’écosys-
tème urbain et peuvent être porteurs de maladies diver-
ses. Afin de mieux gérer les chats en ville, il est important 
d’établir au préalable une estimation fiable des effectifs. 
La ville de Guelp au Canada a procédé au comptage 
des chats errants et des chats domestiques ayant accès à 
l’extérieur. On a ainsi calculé les effectifs en fonction des 
diverses catégories d’utilisation du territoire. On a estimé 
à 7’662 le nombre de chats errants, la densité maximale 
s’élevant à 50 chats par hectare. En prenant en compte 
également les chats domestiques habitués à sortir, le nom-
bre total de chats dans la zone urbaine se montait même 
à 11’927. Les densités les plus élevées de chats errants ont 
été observées dans les zones densément peuplées, avec un 
revenu par habitant faible, et situées à grande distance de 
la forêt. C’est dans les zones d’activités commerciales et 
industrielles à haut revenu, moins densément habitées, et 
à proximité des forêts qu’on a enregistré les densités de 
chats les plus faibles. En s’éloignant de la forêt, les chats 
minimisent le risque d’être capturés par des prédateurs, 
tels les coyotes qui utilisent la forêt comme zone de repli 
dans les régions urbaines. La hausse de revenu avait une 
influence négative sur le nombre de chats détenus. Elle se 
répercutait également sur le pourcentage d’animaux ayant 
accès à l’extérieur et qui étaient stérilisés. La répartition 
spatiale des chats était influencée par l’offre en nourriture 
dans l’agglomération. On pourrait par conséquent obtenir 
une meilleure répartition des chats dans ces zones en régu-
lant l’offre en nourriture.

Animal Conservation 19, 472-483; doi:10.1111/acv.12264
http://onlinelibrary.wiley.com/doi/10.1111/acv.12264/abstract

Douze lynx suisses concernés par des projets de réintroduction

Selon les spécifications de l’office 
fédéral de l’environnement, au ma-
ximum 10% des effectifs de lynx 
peuvent être prélevés dans un com-
partiment de gestion donné. Ce qui 
correspond actuellement à 3 lynx 
dans le compartiment Sud du Jura, 4 
lynx dans le compartiment Nord du 
Jura et 2 dans celui du Nord-Est de 
la Suisse. 

Cinq lynx ont déjà été capturés cet 
hiver et placés dans la station de qua-
rantaine du parc naturel de Goldau 
afin de réaliser les examens nécessai-
res avant leur transfert à l’étranger. 
Trois individus ont été capturés dans 
le compartiment Sud du Jura et 2 

dans le compartiment Nord du Jura. 
Un lynx mâle du compartiment Sud 
du Jura a déjà quitté la Suisse pour 
être lâché dans la Forêt du Palatinat. 
Deux individus supplémentaires, un 
mâle et une femelle, provenant égale-
ment du Sud du Jura ont été amenés 
en Autriche et lâchés dans le Parc Na-
tional des Kalkalpen. 

Les examens vétérinaires ont révélé 
que les deux lynx provenant du com-
partiment Nord du Jura présentaient 
des anticorps contre le virus de l’im-
munodéficience féline (FIV). Jusqu’à 
présent, mis à part un lynx mâle qui 
avait été capturé l’année passée dans 
la même région, il s’agit d’après tou-

tes les informations disponibles des 
premiers félins sauvages en Europe 
qui présentent des anticorps cont-
re ce virus. Les données disponibles 
indiquent que le virus a été introduit 
récemment dans la population de 
lynx. Afin d’éviter que ces deux lynx 
ne contaminent d’autres lynx vivant 
à l’état sauvage, ils ne seront ni dé-
placés, ni relâchés dans leur ancien 
domaine vital et seront euthanasiés. 
Des clarifications supplémentaires 
sur l’origine et les répercussions de 
l’infection par FIV seront entreprises 
dans les semaines et mois à venir. 

www.kora.ch



4 Le naturaliste en balade

Guide: Edmond Guscio
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A renvoyer à
Edmond Guscio
Rue du 31 Décembre 37
CH-1207 Genève

Participez à la vie de «L’Hermine» en nous faisant part
de vos observations ou réflexions sur la faune sauvage.

Photos et dessins bienvenus !

Défilé de Fort-l’Ecluse 

Dimanche 24 septembre 2017, parking du Musée à 7h45, à Valleiry devant la Mairie 
à 8h30, retour vers 13h30.

Comme à l’habitude en automne, nous irons observer la migration des oiseaux sur 
le magnifique site de Fort-l’Ecluse. Des rapaces comme les Buses, les Bondrées et 
les Milans parmi beaucoup d’autres migrateurs seront au rendez-vous. Si nous avons 
le temps, nous pourrons aussi aller le long du Rhône vers l’Etournel. Possibilité de 
participer au suivi des migrations pour les amateurs. 

Prévoir jumelles, longue-vue, carte d’identité et habits chauds. Trajet en voiture 
avec peu de marche. 

Vérifiez bien le lieu et l’heure du rendez-vous. Inscrivez-vous au moyen du talon 
ci-contre (au moins trois jours à l’avance par courrier A), ou par téléphone en lais-
sant un message au 022 735 25 02 (environ un jour à l’avance), en précisant l’/les 
excursion(s), votre numéro de téléphone et si vous avez des places disponibles en 
covoiturage. Les sorties seront confirmées la veille par téléphone.
	 E. Guscio

La Société Zoologique de Genève organise des sorties nature pour ses membres. 
Un membre du comité met sur pied bénévolement un projet de sortie auquel par-
ticipent des membres adultes, les enfants étant sous la responsabilité de leurs 
parents, et donne les consignes de prudences habituelles.
Chaque participant est responsable de sa propre situation et doit être couvert 
par son assurance maladie-accident personnelle. De même il n’y a pas d’obli-
gation pour le participant de rester avec le groupe pendant la durée prévue de 
l’excursion, chacun étant libre de ses initiatives puisqu’il en assume seul les consé-
quences éventuelles.
Pour des sorties supplémentaires, nous vous conseillons la libellule (http://www.
lalibellule.ch/), Les Naturalistes romands (www.naturalistes-romands.ch), Le 
Groupe Ornithologique du Bassin Genevois (www.gobg.ch) ou encore le Centre Pro 
Natura de la Pointe-à-la-Bise (www.pronatura-ge.ch)

Une buse, photo par Ken Billington


